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LIMINAIRE

oN A DIT longtemps - et c'est probablement encore vrai - que
la société technicienne moderne masquait ou évacuait la
mort qui vient mettre en défaut les valeurs dominantes de

succès, de rendement et d'efficacité. Mais, depuis lafin des années
quatre-vingt, le progrès des soins palliatifs, le développement des
aumôneries d'hôpital (voir LMD 205) et une considération nou-
velle pour l'accompagnement des personnes en deuil composent un
mouvement qui remet peu à peu la mort et les funérailles à une
place plus juste.

Joël Morlet, en sociologue, prend la mesure de ce mouvement à
l'intérieur de l'Église de France et en analyse les forces et les
faiblesses.

Une des composantes de cet intérêt nouveau pour l'accompa-
gnement de la mort et du deuil est celui des représentations et des
croyances sur l'après-mort. Louis-Marie Chauvet, intervenant sur-
tout comme pasteur, veut aider les fidèles à élucider les difficultés
que beaucoup éprouvent pour croire ce que croit l'Église et pour
parler des « fins dernières ». Ce texte pourra aider notamment les
laïcs de plus en plus nombreux qui participent à l'animation de la
liturgie des obsèques.

En même temps que l'on observe une croissance régulière du
nombre de crémations en France depuis la fin des années soixante-
dix, on est surpris de l'absence de vraie réflexion et de débat de
bon niveau sur les enjeux de cette pratique que l'Église autorise
depuis 1963. D'où l'intérêt de l'ensemble de trois articles sur les
enjeux de la crémation. D'abord du point de vue de la sociologie
des rites, Danièle Hervieu-Légeranalyse le vide rituel qui accom-
pagne l'opération de crémation, et les perspectives pour y remédier.
Michel Hanus, du point de vue de sa compétence de psychiatre,
souligne les implications psychologiques de la crémation et du
choix de la destination dernière des cendres. Il motive ainsi sa forte



réticence devant le choix de la crémation. Avec l'article de Jean-
Claude Hugues on a - probablement pour la première fois en
langue française - un commentaire historique et doctrinal de « la
préférence traditionnelle de l'Église pour la manière dont le
Seigneur lui-même a été enseveli» (Rituel des funérailles, n° 18).

Les deux contributions suivantes s'intéressent aux acteurs de la
préparation et de l'animation des funérailles. Louis-Michel Renier
montre bien la place structurante du ministère de présidence dans
toute célébration chrétienne et notamment desfunérailles; il réflé-
chit à la place des laïcs qui parfois doivent conduire eux-mêmes la
célébration des obsèques. René Vieillechaize, qui participe à une
équipe diocésaine pour la pastorale des funérailles, retrace la mise
en place des laïcs dans cette fonction nouvelle et leur collabora-
tion avec les prêtres.

Enfin Jean-Louis Angué présente avec grande clarté le docu-
ment récent de la Commission épiscopale française de liturgie et
de pastorale sacramentelle: Points de repère pour la pastorale des
funérailles, qui pourra servir à tous les diocèses ayant eux-mêmes
à prendre des orientations dans ce domaine.

MgrAimé-GeorgesMartimort, qui a tout vécu des débuts et des
développements du CPL, était le mieuxplacé pour rendre hommage
à la personne du Père Jean-Marie Hum et à tout l'ouvrage qu'il a
accompli au service de la liturgie et de la pastorale des sacrements.

*

Les lecteurs attentifs auront remarqué en page 2 des modifica-
tions dans la composition du Comité de rédaction. Le Père
Dominique Lebrun ayant terminé son mandat au CNPL et à La
Maison-Dieu, est de nouveau à plein temps au service de son dio-
cèse. Sa jeunesse et son agilité d'esprit autant que son dynamisme
pastoral auront marqué la revue et permis de franchir une étape
importante. Qu'il en soit sincèrement remercié.

Le Père Paul De Clerck, directeur de l'Institut Supérieur de
Liturgie de l'Institut Catholique de Paris, a bien voulu prendre la
charge de la revue, secondé par Pierre Faure, directeur-adjoint au
CNPL. Tous deux se veulent à votre service, dans l'animation de
la revue; ils seront heureux de recevoir vos réactions, vos ques-
tions et vos suggestions, pour que « la liturgie. contribue au plus
haut point à ce que les fidèles, par leur vie, expriment et manifes-
tent aux autres le mystère du Christ» (SC n° 2).


